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mes. Natét, Mengô, tous les centres arabes sont en feu, les
musulmans sont battus et s'enfuient vers. l'Uâioro avec
Karéma. La mère de Mwanga, que Karéma avait fait amener
pour l'égorger sur le seuil-de la porte de sa capitale, est aban-
donnée dans la bagarre et doit la vie à nos chi'êtiens qui la
trouvent, encore dans. les fers.

Touw et catholiques et protestants, proclament hautement
que«cette victoire est delle du bôn Dieu seul, ils ne-savent
pas comment ils ont pu vaincre: s'ils *avaient su le nombre
des baadis, ils n'auraient pas osé les attaquer t Puiss, notte
bonne Mère;,qui nous a protégés d'une manière si visible,
côntinuer à nous accorder sa puissante protectionxl Puisse la
!croix toujou& triompher du croissant dans ce beau pays de
l'Ouganda 1

SUR LES RUINES DE SAINTE-MARIE DE BUGANDA.

6.--Notre-Dame du Bosaire.-Notre armée poursuit totu-
jours les. baadis l'épée dans les reins. Nous demandons des
barques pour aller -soigner les blessées.

Je pars, le 7, de grand matin, pour me rendre sur le-théâtre
du-combat. - Ce n'est pas.sans émotion que pour la première
fois je remets les pieds sur cette terre de l'Ouganda. Il y a; un
an, presque jour pour jour, icimême à Mugnugnu, nous
étions en butte aux quolibets, aux moqueries, aux insultes
des musulmans qui nous cliassaient pour ne plus revenir,
disaierit-ils, après nous. avoir fait subir la prison et nous avoir
même menacés de la mort. Augjourd'hui, à leur tour, ils sont
en fuite et nous rentrons en, triomphateurs. Gloire à Dieu i

Quel ,hangement depuis un an. Il n'y a -plus trace: de
cette route impériale qui conduisait de Mugnugnu à:la. capi-
tale, de ces centaines de palais de roseaux qui abritaient les
femmes du roi. Les pla.ntations de bananiers, autrefois si
iierdoyantes, pn.t disparu pour faire.place aux broussailles.
Partout sur -la route je rencontre nos fiers vainqueurs qui
m'appellent leur libérateur, leur roi. Mongo, la capitale de
Mwanga, disparaît dansles hautes - herbe.s) il ne reste plus
qu'un pilier de paratonnerre. Rubaga, Mengo, ces deux
petites Sodomesý du Buganda, sónt deyennes7 la proie des
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